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- LIVRE  : Vacances studieuses 
pour Gil Fiorini, le "curé chan-
teur", qui publie aux éditions Baie 
des Anges "Libre propos". En 23  
chapitres, il évoque les grands sujets 
du moment : de l'écologie à la presse, 
en passant par l'amour, les femmes, 
les paroissiens, l'économie, l'argent, 
la religion, Nice, le Negresco... Par  
ailleurs, le 21 octobre, il célébrera 
une grand messe chantée sur les airs 
de Sister Act avec la Compagnie 
"Madame Croche".

- RENTRÉE  : Pour aider les étu-
diants qui peinent à !nancer leurs 
études supérieures, la mairie de 
Cannes attribue des bourses de 300 
à 1 100€  pour aider les élèves les 
plus investis. Les "lauréats" 2017 
viennent de recevoir leur chèque des 
mains du maire David Lisnard. Et 
maintenant, au travail les enfants !

- HSARPAGON  : "Il est trop 
simple de dépenser l'argent public. 
Il faut savoir le gérer avec prudence. 
Là où d'autres ont été cigale, j'ai été 
fourmi". On se demande encore à 
qui pouvait bien penser Éric Ciotti 
lors de ses "adieux" à la présidence 
du Conseil départemental, poste 
qu'il va abandonner en raison du 

cumul des mandats. Il a ouver-
tement souhaité que son succes-
seur soit l'ancien député Charles 
Ange Ginésy, toujours maire de 
Péone et conseiller départemental.

- ÉCONOMIE : À l'heure des 
comptes, Éric Ciotti a chi(ré à un 
milliard le montant de la dette à 
son arrivée au gouvernail en 2008. 

Un encours ramené depuis à 800  
millions d'euro, malgré les e(ets de 
la crise, sans augmentation des taux 
d'imposition.

- AMITIÉ  :"Les attaques de mes 
adversaires je les connaissais, et je les 
respecte. Elles font partie du débat  
démocratique. Les coups bas de  
certains de mes amis politiques locaux 

et nationaux étaient plus inatten-
dus" a aussi con!é Éric Ciotti qui,  
rappelant la con!ance accordée par 
les électeurs lors des dernières légis-
latives, considère se voir ainsi con!er 
"des responsabilités pour l’avenir"...

- BON SENS  : Épaulés par le  
sénateur Jean-Pierre Leleux (LR), 
un certain nombre de maires de 
petites communes rurales se sont 
regroupés autour de Roger Ciais, 
premier magistrat de Touët-sur-Var, 
pour dénoncer le "parisianisme" 
et une technocratie d’État qui est, 
selon eux, trop déconnectée des 
réalités du terrain. Ces élus pensent 
même créer un "Parti du Bon Sens".

- TAC-AU-TAC : Avare en paroles 
depuis son élection, le président 
Macron a accordé la semaine der-
nière une interview au Point. Dans 
laquelle, agacé par les con!dences 
de son prédécesseur, il a balancé 
un jugement sans appel : " Il serait 
étrange que l'impossibilité qui a été la 
sienne de défendre son bilan devant 
les Français puisse motiver une tenta-
tion, durant les années qui viennent, 
de le justi#er devant les journalistes." 
Apparemment, Jupiter n'aime pas 
qu'on lui marche sur les pieds....

>> VENI, VIDI... VITE DIT ! <<

Il y a des fois dans la vie où il vaut mieux ne pas être trop... 
"branché"...
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L'AVENIR DE L'ENTREPRISE PASSE PAR "L'EXCELLENCE OPÉRATIONNELLE"

Les animateurs de cette réunion autour de Jean-Pierre Savarino, président de la CCI, et 
de Philippe Renaudi

Faire "mieux, plus vite et moins cher" est, pour 
les entreprises, une nécessité pour rester dans 
la compétition, et même pour survivre dans 
une concurrence mondialisée. Une évidence 
qu'il n'est pas toujours facile de traduire dans 
les faits, tant les énergies sont mobilisées par le 
quotidien et ce que l'on appelle "avoir la tête 
dans le guidon". À l'initiative de l'UPE-06, il a 
donc été proposé aux entrepreneurs et cadres de 
prendre un peu de recul ce mercredi à la CCI-
06. A!n de viser cette excellence opérationnelle,  
présentée comme l'indispensable "levier majeur 
de compétitivité hors coût". Sous cet intitulé, il 
y a la nécessaire amélioration des services et  
produits, des processus de production, et la  
mobilisation des collaborateurs autour d'un pro-
jet d'entreprise. Bref, un bon gros brainstorming 
comme bonne résolution pour cette rentrée !

Pour traiter de ces sujets, le président de 
l'UPE-06 Philippe Renaudi avait convié 
Fabrice Bonnifet, responsable de l'excel-
lence opérationnelle au MEDEF; Pierre  
Girault, président de France Qualité; et Georges- 
Éric Martinaux, président de l'AFQP-06 qui  
fédère une cinquantaine d'entreprises azuréennes.
Directeur central du développement durable 
et de la qualité du groupe Bouygues, Fabrice  
Bonnifet a livré quelques recettes : "le management 

par le fun", "créer de la valeur en dépensant moins 
de ressources: on va être obligé d'aimer la sobriété  
heureuse", "la chasse aux coûts inutiles qui  
représentent de 5 à 25% des chi(res d'a(aires". Il a 
expliqué qu'après les bureaux fermés des années 
70 remplacés par des open spaces, l'avenir sera 
aux espaces de coworking. "C'est que qu'attendent 
les jeunes cadres d'aujourd'hui, alors si vous voulez 
les garder...". Pour lui, ils permettent de mieux  
travailler, en balayant le mur des habitudes, en 

9uidi!ant les échanges entre les collaborateurs.
Directrice générale du groupe Botanica (siège  
social à Villeneuve Loubet, 30 années d'existence, 
250 collaborateurs, implanté dans le 06 à Nice, 
Cagnes, Villeneuve-Loubet et Mouans-Sartoux), 
Sandrine Martin a parlé de l'organisation de 
son entreprise qui a reçu, cette année, le prix de 
l'excellence opérationnelle du MEDEF et de 
l'AFQP. 

J.-M. Ch
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